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Présentation 
 

Recension de thèses sur le thème de l’esclavage 
 

Par Bernard Gainot 
 

M. Bernard Gainot avait publié en 2023, sur ce même site, un article sur les engagements de Lamartine en faveur de 
l’abolition de l’esclavage. 
Dans la note publiée ci-dessous, il cite quelques thèses de doctorat  récemment soutenues, ainsi que celles dont il a 
suivi l’élaboration sur ce vaste sujet. Dans ces travaux, il m’a signalé verbalement, par exemple, que l’enjeu du calcul 
des  indemnités dues aux propriétaires d’esclaves affranchis avait été souligné par Lamartine ; que l’organisation de la 
Police des Noirs avait été peu étudiée jusqu’alors ; que le gouvernement haïtien continue de demander le 
remboursement de la dette à l’ancienne puissance coloniale…Parmi d’autres travaux de lui, ou connus de lui, retenons 
en particulier les arts militaires et la cartographie.   
  
J’avais sollicité B. Gainot pour informer les « lamartiniens » des titres et contenus fournis par cette riche palette de 
doctorant(e)s. Cette recension permet ainsi d’approfondir le thème de l’abolition prônée par le député Lamartine, en 
dépassant le simple slogan du « Lamartine abolitionniste », tout comme circule celui de « Lamartine contre la peine de 
mort » ou « pour la République ».  
Certaines situations auxquelles renvoient ces travaux de recherche sont récents et en nombre croissant, indices d’un 
dynamisme prometteur. 
Pour nous permettre d’aller plus loin, B. Gainot a bien voulu accepter de livrer ses informations et remarques aux 
lecteurs de sitelamrtine.fr. 
 
°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°°° 

Cher monsieur Fossat 

« Voici donc, pour répondre à votre question, quelques thèses récentes, dont je connais les auteurs(es) : 

Sept thèses sur le thème de l’esclavage d’une part ; d’autre part, dans le domaine militaires, le travail de Georges 
Binois, « Les cartes en mains ». 

Depuis ma retraite, je ne peux plus diriger, ce qui est bien normal, par contre je peux "suivre" et participer aux jurys.  

1-Sybille Fourcaud ; Les colons de Saint-Domingue réfugiés en France. Identité et gestion administrative d'une 
décolonisation (années 1790 - années 1900), thèse de l'EHESS 
 
2-Domitille de Gavriloff: Esclavage, évangélisation et race. Histoire comparée de la Martinique et de Saint-
Domingue (1664 - 1789), thèse de l'EHESS 
 
3-Anna Forestier : Défendre le territoire. Milices et sociétés coloniales dans l'Empire français (17e - 18e 
siècles), thèse de l'Université des Antilles 
 
 4-Adélaïde Marine-Gougeon: Circulations, réseaux et identité des familles blanches créoles de la Martinique 
dans la deuxième moitié du XIXe siècle, entre transcolonialisme et affirmation nationaliste ».  Thèse de Paris-
Sorbonne (Paris4) 
 
5-Enance Saint-Fleur (c'est un citoyen haïtien) : « Pouvoir, société et question agraire, de Saint-Domingue à Haïti. 
Les enjeux de l'expérience première (1713 - 1843). Thèse de Paris1 Panthéon-Sorbonne 



 

 
Comme vous voyez, il y a une sorte d'appétence chez les étudiants pour les titres à rallonge. Je pourrai ajouter une 
étudiante brillante qui va soutenir en octobre, et dont je suis à son jury. 
 
A venir en octobre 2026 : 
  
6-Shandiva Banerjee : « Inventer la métropole. La police des Noirs et l'administration des gens de couleur en 
France, de 1777 à 1848 ». 
  
Dans les mêmes conditions, un de mes étudiants, très brillant lui aussi, a soutenu une thèse sur l'abbé Grégoire:  
 
7-Nils Renard : "La terre est affranchie". Henri Grégoire et les paysages catholiques de la Révolution française (1789 - 
1815). 
  
Et puis, dans le domaine plus spécifiquement militaire, en attendant d'autres qui soutiendront dans les années qui vien-
nent :  
 
8-Grégoire Binois : « Les cartes en mains. Le travail des ingénieurs-topographes et la construction de la géogra-
phie militaire dans la France du XVIIIe siècle ». 
  
J'ai un travail très intéressant de Jean-Charles Authiat sur Saint-Pierre et Miquelon à la fin du XVIIIe siècle, mais c'est 
un master, ce n'est pas une thèse. 
 
 Enfin, toujours sur la cartographie, j'ai publié, il y a trois ans, avec Caroline Séveno (une de mes anciennes étudiantes 
qui est actuellement professeure à l'Université des Antilles) et Elie Lescot (le fils de l'ancien président de Haïti), un vo-
lume de cartes commentées de Saint-Domingue ». 
 
B.G. avril 2026 
 
                  
 
 

                                                                                 
 
 


